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Omniprésence du halal en France, un rite qui finalement est
devenu le symptôme d’un pays qui fout le camp…

Le  respect  du  halal,  normalement  l’affaire  des  musulmans,
cohabite t-il si facilement avec la société française ? Est-il
vraiment une pratique individuelle qui ne dérange personne ?
Est-il réellement compatible avec la liberté d’autrui ? Et
encore je me garderai d’aborder son inadéquation avérée avec
la loi française, l’éthique animale.

Dans l’idéal, je dois dire peu m’importerait que certains
décident de ne pas manger de viandes issues d’animaux non
égorgés, de ne pas manger de porc, de vache, de mouches et que
sais-je encore. Vraiment peu m’importerait, vraiment j’aurais
d’autres  chats  à  fouetter.  Surtout,  j’estime  que  chacun
devrait  avoir  la  liberté  de  croire  en  ce  qu’il  veut,  le
monstre du Loch Ness, les revenants, le Yéti, Allah ou autres.
J’aimerais  pouvoir  me  ficher  royalement  de  toutes  ces
superstitions  !

https://resistancerepublicaine.com/2018/12/02/le-halal-moyen-de-coercition-pour-contraindre-les-apostats-a-se-comporter-en-bon-musulman/
https://resistancerepublicaine.com/2018/12/02/le-halal-moyen-de-coercition-pour-contraindre-les-apostats-a-se-comporter-en-bon-musulman/
https://resistancerepublicaine.com/2018/12/02/le-halal-moyen-de-coercition-pour-contraindre-les-apostats-a-se-comporter-en-bon-musulman/
https://resistancerepublicaine.com/2018/12/02/le-halal-moyen-de-coercition-pour-contraindre-les-apostats-a-se-comporter-en-bon-musulman/


En réalité, chacun devrait pouvoir se débrouiller avec ses
croyances, ses actes. Oui ! Mais seulement voilà avec l’islam,
ça ne marche pas comme cela. En effet, l’essence même de cette
doctrine est d’exiger que le monde soit aux ordres devant ses
injonctions. Ainsi en va-t-il avec le prophète de pacotille
qui a fait de trop de ses adeptes des êtres à part, des gens
peu soucieux du dérangement causé pour les autres, des êtres
revendicateurs, vindicatifs. C’est comme cela qu’on les voit,
de ci de là, enquiquiner le monde, se plaindre que tout n’est
pas fait pour qu’ils puissent respecter leurs rites, leur
religion. Il faudrait, en fait, que la France oublie qui elle
est et qu’elle instaure, pour leur faire plaisir, régime halal
pour tous. Dans une certaine mesure, à mon grand dam, c’est
déjà en train d’arriver avec quelques enseignes dhimmis… Ah !
Le fric, ce salaud qui pervertit tout ! A notre insu, certains
petits malins nous fourguent leur saletés de viande bas de
gamme euh halal.

Eh oui ! Mais comme ce n’est pas encore tout à fait le cas (je
l’espère,  jamais  !),  les  musulmans  se  disent  pas  assez
entendus, critiqués dans leurs choix de vie, dans leur foi.

Et pourtant qui critique à longueur d’année les autres sur
leurs façons de vivre ? Qui ? Qui déteste tous ceux qui ne
font pas comme eux ? Hein ! Dites-moi ?

Sûrement  pas moi ! Moi qui n’ai jamais cru en la connerie
mahométane,  moi  qui  ai  refusé  dès  le  plus  jeune  âge
l’endoctrinement obligatoire, moi qui ai vécu ma vie en marge
de toute la supercherie islamique, moi qui ai dû accepter par
la force des choses d’être la cible des musulmans.

Alors qui sont les plus respectueux de la particularité de
chacun ? Ceux qui bassinent la planète avec leur halal, leur
surtout pas de porc et tout le reste, ou ceux qui comme moi ne
se mêlent pas de ce que font les autres. QUI ?

La réponse est là. Combien de fois ai-je entendu des musulmans



dire du mal de tous ceux qui n’agissent pas selon leur morale
islamique ? Combien de fois ??? Trop à mon goût ! Que dire de
ceux qui vous décrivent des scènes apocalyptiques, avec moult
détails scabreux, quand il s’agit de personnes mangeant ou
cuisinant du porc ou encore ceux qui trouvent déplorable les
manquements, de certaines personnes originaires d’Afrique du
Nord, quant aux interdits alimentaires ordonnés par le roi des
c…  ?  Parlons  aussi  de  ces  parents  qui  aboient  sur  leurs
enfants, dans les fast-foods, car comble de l’horreur ces
derniers ont osé demander le sandwich à la viande ? Aïe !
Quelle abomination n’est-ce pas ?

Et combien de fois ai-je été moi-même menacée d’aller périr en
enfer car ayant eu le toupet de manger du PORC ? Beurk !
Beurk ! Horreur et damnation !

Vous êtes tranquille et là un quidam, que vous ne connaissez
ni d’Adam ni d’Eve, vient vous prendre à partie car, selon
lui, vous commettez un crime de lèse-majesté contre son islam.
J’adore quand cela arrive.  Ah ! Ah ! Cela me fait plus rire
qu’autre  chose  !  Ces  moments  désagréables  que  vous  êtes
obligée de prendre sur le ton de la rigolade pour ne pas finir
zinzin !

Cette obsession de l’interdit alimentaire, poussée ainsi donc
à son paroxysme, donne lieu souvent à des situations ubuesques
voire problématiques lorsqu’elles débordent sur la liberté de
tout un chacun.

Je suis usée de cette ambiance malsaine que nous font vivre
trop d’adeptes de l’islam. D’ailleurs à ce propos, il y a peu,
j’ai  eu  à  supporter  pour  la  énième  fois  ce  type  de
désagrément.  Alors  que  j’étais  allée  dans  un  restaurant
italien avec des collègues de travail, lors d’une formation
professionnelle, j’ai pu encore une fois me rendre compte de
la scission que provoque la pseudo religion islamique, là où
elle passe. Parmi mes collègues, il y avait une musulmane qui
m’avait semblé au premier abord sympathique, ouverte d’esprit.



Bon ! Je peux quand même à l’occasion accorder le bénéfice du
doute aux mahométans. Bon ! Bon ! Je perds la tête, c’est
vrai ! Quelle idée ! Vu toutes les situations d’irrespect, de
menace que j’ai reçues de leur part, eux les champions de la
tolérance  (petit  clin  d’œil  à  ceux  qui  me  traitent  de
radical).

Situation limite, pas si grave si cela ne s’arrêtait qu’à
cela : Tout le monde regarde la carte pour choisir son plat,
pizza, pâtes… La petite dame, pas besoin, pour elle c’est
pizza ou pâtes au saumon, seuls plats sans viande. Il faut
donc commander rapidement car madame, elle, a déjà choisi.

Situation  problématique,  de  malaise  :Je  commande  ma  pizza
préférée, jambon-champignons. Regards insistants de sa part à
mon égard, à la limite de l’impolitesse. Tout le long du
repas, elle me lance des regards de désapprobation, pas trop
visibles, juste ce qu’il faut pour que les « kouffars » ne
s’en rendent pas compte. Est-ce que je dois me cacher pour
éviter  ces  situations  de  tension,  où  je  vois  la  haine
transparaitre dans les yeux musulmans ? Non sûrement pas !
Mais alors le but initial de ce genre de sortie ne risque-t-il
pas de fondre comme neige au soleil quand un Mahométan est
dans les parages ? Aller au restaurant pour un moment de
détente, de convivialité pour au final se retrouver à devoir
supporter son intolérance, son ingérence !!!

Est-il  donc  possible  aujourd’hui  en  France  qu’une  Samia,
simple apostate, puisse cohabiter avec un adepte du gourou
bédouin, sans être jugée, sans être regardée de travers ? La
question est à nouveau posée. Mon parcours de vie est là
encore pour y répondre.

Il ne faut pas rêver, on n’a que trop permis aux musulmans de
prendre leurs aises. Pour les Arabo musulmans, à quelques
exceptions près, c’est donc :

« Tu dois être musulmane et tu n’as pas le droit de ne pas



l’être !!! Et c’est je suis un musulman et donc je dois me
comporter  en  police  de  la  charia  pour  ramener  toutes  les
brebis égarées vers la oumma, peu m’importe que j’empiète sur
ta liberté puisque ça, ça n’existe pas en islam. Je ne suis
pas en France, je suis et je resterai en Musulmanie. Ton
histoire, ta gamberge et tout et tout, m’enfiche royal ! ». Et
pour finir de vous rabattre le caquet, une bonne accusation en
règle d’islamophobie. Et toc ! La boucle est bouclée !

Voilà le hic des croyances musulmanes, elles veulent s’imposer
aux  autres,  elles  veulent  être  respectées  mais  sans
réciprocité pour les vôtres. C’est donc toujours aux mêmes de
faire preuve de tolérance, de faire des efforts. C’est le
fameux sens unique prôné par les musulmans dont on ne veut pas
se rendre compte ni entendre parler en France !!! C’est pô
juste comme dirait Titeuf.

Parlons aussi de la plupart des lieux accueillants du public
qui doivent maintenant forcément prévoir des menus spéciaux
pour les mahométans, mettant à genoux toutes les organisations
de travail : Les écoles, les crèches, les centres aérés… La
préparation, l’organisation des temps de repas ont fini par se
transformer, de fil en aiguille, en vrai casse tête chinois
par  la  multiplication  de  plats  à  prévoir,  à  cuisiner,  à
servir. Il faut suivre entre les enfants qui mangent de tout,
ceux qui mangent de la viande mais pas de porc et ceux qui ne
mangent aucune viande. Et attention gare à l’erreur car les
parents musulmans ne rigolent pas avec ça !

C’est comme cela que certains lieux d’accueil des enfants, ne
voulant pas se casser la tête, ont fini par bannir la viande,
le porc pour satisfaire les besoins des musulmans. Bravo !
Vive  le  glissement  de  notre  France,  pays  théoriquement
laïque vers une islamisation de ses valeurs !

Mais qu’ont ces dhimmis dans le cerveau ? Car ont-ils pensé un
seul instant aux autres enfants ? Ceux pour qui les parents
ont payé pour avoir un certain service.



Mes enfants s’en souviennent encore. Un été, alors que je les
avais  inscrits  dans  un  centre  de  loisirs,  on  va  dire
accueillant une population que je dirais mixte, ils avaient eu
droit tous les jours au sandwich au thon, chose qui vous en
conviendrez peut être lassante à la longue surtout quand vous
n’êtes pas un inconditionnel de ce genre de « mets ». Payer
plein pot, car travaillant mon mari et moi, pour que les
enfants musulmans puissent manger tranquillement quand vous,
vos  enfants  doivent  «  bouffer  »  tous  les  jours  la  même
nourriture insipide.

Au final ce que je trouve le plus terrible, c’est toute cette
angoisse  que  cela  provoque  aux  non  musulmans,  cette
complexification  des  relations  entre  les  individus,  cette
défiance des uns pour les autres.

C’est ce qui me fait dire que le halal est sûrement un rite
mais  quand  même  avant  tout  un  pion  supplémentaire  à
l’islamisation de la France. Il dit: « Il y a vous, les
mécréants, et il y a nous, la meilleure des communautés, celle
d’Allah.»

Pour ma part, refuser le halal bien plus qu’une liberté de
pouvoir manger ce que je veux, c’est un acte militant face à
l’islamisation des comportements, de la pensée, de la France
en général.

Il y a, de plus en plus sur notre territoire, de signes
religieux ostentatoires de la part des musulmans. Et bien moi
j’ai  envie  de  prendre  le  contre-pied  et  donc  pourquoi  je
n’aurais  pas  le  droit  de  leur  opposer  à  mon  tour  des
comportements non religieux, transgressifs, ostentatoires ?

Ps : Je dois dire que je trouve un malin plaisir à en user et
abuser pour leur plus grand déplaisir. Quel bonheur de pouvoir
casser la chape de plomb islamique !!!


